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ALTERNANCE 
RÉUSSIE : ENFIN 
DU BOULOT !
On me pardonnera ce titre familier correspondant au lan-
gage usuel des jeunes et particulièrement de ces jeunes à la 
recherche d’emploi qui attirent la sollicitude et les actions de 
Jeunesse et Entreprises depuis trente ans.

Il peut paraître superfu et peut-être même lassant qu’AJE 
aborde sans cesse ce thème éternel de la formation, de l’alter-
nance et de sa forme la plus connue : l’apprentissage, alors 
que tout le monde sait, ou devrait savoir, que c’est bien la 
formation qui débouche le plus effcacement sur un emploi. 

On peut dire, en effet, que 7 jeunes apprentis sur 10 formés 
trouvent un emploi dans les 7 mois. Ces chiffres ne sont pas éclatants si on les compare 
à d’autres performances européennes, mais, dans le contexte du désemploi de notre 
pays, ils sont plutôt encourageants. Il semble que l’apprentissage assure chez nous 
environ 45% des embauches de jeunes. 

Dans notre devise d’AJE : « Information – Formation – Insertion » les deux premiers 
termes ne servent qu’à préparer le troisième, but fnal de nos actions puisque ce chô-
mage des jeunes est pour la France et même pour le monde entier le danger principal 
de demain.

Personne ne semble avoir trouvé à ce jour la solution vraiment optimale même si un 
Président de la République avait affrmé imprudemment : « On a tout essayé ». Il 
s’était trompé. Non, on n’a pas tout essayé. 

Et si l’emploi devenait enfn la priorité des priorités nationales, bien que nos diri-
geants oublient parfois de l’affcher comme telle, les choses changeraient vraiment. Et 
parmi les cent mesures connues à prendre avec courage pour privilégier totalement 
l’emploi (telles que les mesures incitatives pour la croissance des entreprises et pour 
l’allégement des contraintes sociales qui freinent l’emploi), on pourrait favoriser cette 
formation des jeunes en alternance et son modèle standard, l’apprentissage.

Et, là encore, notre voisine l’Allemagne peut nous servir de modèle puisqu’elle a orga-
nisé l’apprentissage sous la responsabilité des entreprises elles-mêmes qui ont accepté 
cette mission. Elle n’a pas eu besoin de ce fait d’une loi Astier de 1919 complétée en 
1925 par la création de cette fameuse taxe d’apprentissage, formule réputée magique 
à l’époque, mais qui n’a fnalement créé que 400 000 apprentis en France contre 
1 500 000 en Allemagne. Chiffres éloquents. 

Depuis longtemps, j’étudie l’apprentissage allemand dans les entreprises elles-mêmes 
et son fonctionnement vraiment dual m’étonne toujours : l’étudiant soumet le 
compte-rendu de ses stages en entreprises à ses professeurs et réciproquement. Les 
« tuteurs » connaissent exactement ce que le jeune apprend ailleurs.

Un détail qui n’est pas anecdotique : ces jeunes alternants allemands ont le statut 
de « salariés » ce qui permet dans le calcul du taux de chômage d’après le BIT de 
renforcer le dénominateur représentant la population dite « active » (qui comprend 
les chômeurs eux-mêmes et qui exclut curieusement les scolarisés), et de ce fait de 
diminuer sensiblement la fraction donc le taux de chômage allemand par rapport au 
français, puisque nos alternants sont généralement scolarisés.

Jeunes, puisque l’apprentissage existe maintenant en France à tous les niveaux, 
n’hésitez pas : « SOYEZ APPRENTIS », tout comme Boileau vous disait jadis dans 
l’Art Poétique : « Soyez plutôt maçon si c’est votre talent ».

Et des talents vous en avez, nous le savons.

Quant aux chefs d’entreprise, ils savent que : « Le talent de la gestion, c’est la gestion 
des talents ».

Qu’ils s’engagent car seul leur soutien permettra aux jeunes d’espérer en leur ave-
nir et qu'ils n’oublient pas le soutien indispensable de leur taxe d’apprentissage ! 

Yvon Gattaz, Président-Fondateur
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Campagne AJE 2017 : pour une alternance et 
un apprentissage des jeunes réussis !

L’apprentissage est une formule irremplaçable pour 
permettre à l’entreprise de recruter un bon professionnel. 
Pour une alternance réussie, les flières techniques et 
professionnelles au sein de l’Éducation nationale doivent 
être revalorisées auprès des enseignants, des parents 
d’élèves et des jeunes. Par ailleurs, le rôle du tuteur est 
primordial auprès de l’apprenti, il doit être choisi avec 
grand soin en interne, avoir les compétences techniques 
et l’aptitude psychologique à encadrer un jeune et à lui 
apprendre les codes et le fonctionnement d’une entreprise. 

Améliorer la connaissance des entreprises auprès
des jeunes

Une formation réussie passe par une amélioration 
générale de l’image et de la connaissance des métiers 
auprès des jeunes. C’est un travail qui doit être effectué très 
en amont, à l’école, bien avant les décisions d’orientation. 
En ouvrant ses portes aux jeunes, l’entreprise joue un 
rôle majeur pour l’avenir des jeunes. Elle doit accueillir 
les élèves en entreprise, favoriser les témoignages de 
professionnels en classe dès le collège pour leur faire 
découvrir très tôt les métiers d’avenir. 

Transmettre les codes du savoir-être en entreprise

La bonne insertion en entreprise nécessite un minimum 
de savoir-vivre et de savoir-être que le jeune doit maîtriser 
pour réussir en milieu professionnel. Ces règles étaient 
autrefois acquises au sein de la cellule familiale et rappelées 
à l’école. Ce n’est plus cas aujourd’hui. Il faut introduire 

dans les établissements d’enseignement professionnel 
un module concernant le comportement, les codes 
de la vie en entreprise, si l’on veut limiter les échecs de 
l’apprentissage (30% des jeunes quittent l’entreprise en 
cours d’alternance, le plus souvent pour des problèmes de 
comportements et non d’insuffsances techniques).

Sensibiliser à l’esprit d’entreprise
et l’esprit d’entreprendre 

Depuis 30 ans, l’Association Jeunesse et Entreprises 
souhaite inculquer auprès de tous (enseignants, 
entreprises, jeunes) un changement de culture. L’entreprise 
évolue, les codes changent, et ses besoins aussi. Au-delà du 
diplôme, ce sont des personnalités et des compétences que 
recherchent les entreprises. Le monde des entreprises a 
donc besoin (entre autres) de jeunes entreprenants intra-
prenants, ouverts aux différentes cultures, autonomes, 
force de propositions et capables d’apporter un regard 
neuf, des critères propres de leur génération (Y ou Z). 
Avoir ces qualités d’esprit d’entreprise contribuera ainsi 
à la réussite de leur formation, qu’elle soit continue ou
en alternance.

CHIFFRES CLÉS
En 2016, votre taxe d'apprentissage nous a permis 
de toucher : 

• 70 000 jeunes 

• 15 500 entreprises

• 7 000 enseignants et parents

TAXE D'APPRENTISSAGE

Pour donner à l’alternance et l’apprentissage des jeunes toute les chances de réussite, l’Association 
Jeunesse et Entreprises vous invite à continuer de soutenir ses actions par le versement de votre taxe 
d'apprentissage qui permet d'aider les jeunes à réaliser leurs projets professionnels. 
Une meilleure appréhension du monde professionnel par les jeunes est le point de départ de leur 
bonne orientation, formation et insertion professionnelle. En effet, la fnalité souhaitée est une 
meilleure adéquation entre l’offre des jeunes et la demande des entreprises car l’obsession de 
Jeunesse et Entreprises est bien sûr « l’emploi, l’emploi, l’emploi » des jeunes !

Pensez à Jeunesse et Entreprises 

COMMENT VERSER VOTRE TAXE D’APPRENTISSAGE ?
Jeunesse et Entreprises est habilitée 
sur tout le territoire, à percevoir la taxe 
d’apprentissage hors-quota, en vertu de
l’arrêté du 12 décembre 2016 fxant la liste nationale 
des organismes habilités à percevoir du Barème
par « dérogation » pour la promotion 
de la formation initiale technologique, 
professionnelle et des métiers.

Vous pouvez nous verser votre taxe d’apprentissage
par l’intermédiaire d’un organisme collecteur.

Merci d’indiquer sur leur formulaire l’Association  
Jeunesse et Entreprises avec son adresse
(4, rue Léo Delibes - 76116 Paris) 
et le n° de Siret 3444664 917 00020. 

AJE peut ainsi percevoir 26 % de l’ensemble du 
montant de la taxe due au titre de la fraction Barème 
(23 % de la Taxe d’apprentissage).

Retrouvez plus d'informations et notre bulletin de versement sur  www.jeunesse-entreprises.com
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Partenaire ANDRH 

L
’Association Jeunesse et Entre-
prises représentée par son vice-
président, Dominique Héron 
et l’ANDRH, représentée par 

son président nouvellement réélu, Jean-
Paul Charlez, ont signé une convention 
de partenariat ayant pour principal 
objectif : le rapprochement entre les 
professionnels des ressources humaines 
- membres de l’ANDRH – et les Clubs 
AJE pour développer ensemble les rela-
tions entre les entreprises et l’Éducation 
nationale présente sur le territoire au 

travers des Rectorats et Académies au 
sein desquels Jeunesse et Entreprises dis-
pose de correspondants académiques.

L’ANDRH est une association régie par 
la loi du 1er juillet 1901 créée en 1947 
poursuivant un but non lucratif. Elle est 
la plus grande communauté de profes-
sionnels des Ressources Humaines en 
France avec plus de 5 000 membres et 
80 groupes locaux. Acteur de référence 
dans le débat Ressources Humaines, 
l’ANDRH assure une présence forte et 

pérenne à l’international par sa partici-
pation à la FMRH (Fédération Médi-
terranéenne des Ressources Humaines), 
l’EAPM (European Association for 
People Management) et la WFPMA 
(World Federation of People Manage-
ment Association).

POUR UN 
RAPPROCHEMENT 
ÉDUCATION-
ENTREPRISES RENFORCÉ 
SUR LES TERRITOIRES

Grâce à ce partenariat, l’Association 
Jeunesse et Entreprises entend réali-
ser en coopération avec les Directions 
des Ressources Humaines des actions 
concrètes, aux  échelons  national et ter-
ritorial, autour de l’évolution des flières 
de compétences et métiers.

Jeunesse et Entreprises et l’ANDRH tra-
vailleront notamment sur des thèmes de 
réfexion commune avec la commission 
nationale de l’ANDRH « Intergénéra-
tionnel et Emploi » : l’insertion profes-
sionnelle des jeunes, l’accueil des jeunes 
en entreprises, la formation, etc. 

Elles faciliteront également le dévelop-
pement de liens et d’actions partena-
riales, au niveau des territoires, entre 
les groupes locaux de l’ANDRH et les 
Clubs AJE.

Jeunesse et Entreprises signe 
une convention de partenariat 
avec l’ANDRH en faveur de 
la formation et l’insertion 
professionnelle des jeunes
Le 14 novembre 2016, en présence de Myriam El Khomri, Ministre du Travail 

de l’Emploi, de la Formation professionnel et du Dialogue social, l’Association 

Jeunesse et Entreprises (AJE) et l'Association Nationale des Directeurs de 

Ressources Humaines (ANDRH) ont signé un accord de partenariat dans un 

objectif commun : mener des actions concrètes sur le territoire pour favoriser le 

rapprochement entre les professionnels des ressources humaines - membres de 

l’ANDRH – et le réseau de bénévoles d’AJE sur le territoire. 

Jean-Paul Charlez, président national de l’ANDRH et Dominique Héron, vice-président de l’AJE.
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A
vec le concours de ses Clubs AJE implantés sur le territoire et de ses 
experts, Jeunesse et Entreprises a ainsi mobilisé un  grand nombre 
d’étudiants dans des comités de réfexion pour poser les questions 
essentielles concernant leurs choix professionnels futurs. En parallèle 

AJE a travaillé en coopération avec son collectif d’entreprises qui s’est engagé à 
y répondre concrètement.

Dans notre numéro précédent, nous vous exposions les attentes et questions des 
jeunes : 
•  On nous vante beaucoup la formation en alternance, peut-on clarifier les 

procédures ? 
•  Nous ne connaissons pas l’entreprise, peut-on mieux nous informer ?
•  On nous reproche souvent d’être une génération difficile à gérer, mais peut-

on nous dire ce que l’entreprise attend de nous ?

Les objectifs de ce grand débat animé par la journaliste Danielle Licata était de 
leur apporter des réponses tout en restaurant la confiance et l’optimisme, 
garants de la réussite de nos jeunes et d’engager ces dernières dans une 
démarche collaborative pour améliorer l’emploi des jeunes.

 COLLOQUE AJE 2016  Dossier

À gauche : Clotilde Walter, Secrétaire d’Etat en charge de la Formation professionnelle 
et de l’Apprentissage et le Président Yvon Gattaz.

À droite : Eric Woerth, ancien ministre du Travail et du Budget, le Président Yvon Gattaz, 
Jean-François Carenco, Préfet de la Région Ile-de-France et Patrick Bernasconi, 
président du Conseil économique, social et environnemental.

Attentive aux transformations des entreprises, l’Association Jeunesse et Entreprises l’est 

aussi aux préoccupations d’avenir de la jeunesse et à leurs attentes pour mieux s’insérer 

dans la vie professionnelle. C’est la raison pour laquelle elle a souhaité mettre au cœur de 

son 30e anniversaire la grande cause nationale de l’emploi des jeunes, en les y associant 

très étroitement, et susciter des propositions d’actions innovantes pour résoudre 

« L’équation du futur : jeunes et emploi ». 

Les entreprises répondent aux jeunes
et s’engagent pour l’emploi

« Jeunesse et Entreprises, 

toujours non conformiste, 

place l’emploi en priorité 

des priorités, et même l’emploi 

des jeunes, tant nous sommes 

convaincus que c’est le problème 

central des sociétés de demain. »

Yvon Gattaz, président-fondateur 
de Jeunesse et Entreprises.
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Dossier COLLOQUE AJE 2016 

L’ALTERNANCE : VOIE ROYALE 

OU « PARCOURS DU COMBATTANT » ?

Les jeunes que Jeunesse et Entreprises a interrogés en 2016 ont fait remonter 
leurs préoccupations. Parmi elles, le sujet de l’alternance et de l’apprentissage 
est apparu en première ligne. Manque de lisibilité des contrats et des processus, 
diffculté à trouver une entreprise d’accueil et à s’y insérer en CDD ou CDI à 
l’issue de la formation, tous ces freins ont tendance à davantage montrer l’al-
ternance comme un « parcours du combattant » plutôt qu’une « voie royale ou 
d’excellence ». Parmi nos témoins jeunes, Julie Alleton, Lucas Baillart et Noémie 
Allamelou se sont « accrochés » pour obtenir leur contrat mais qu’en est-il des 
autres étudiants qui ne trouvent pas ?

|Une voie royale à condition d’une meilleure adéquation 
avec les besoins des entreprises 

Muriel Morin, Directeur Corporate Ressources Humaines du groupe ENGIE, 
est intervenue en toute transparence sur le fait évident que le nombre de sol-
licitations ne permettait pas à l’entreprise de répondre positivement à tous les 
jeunes. « Les candidatures que nous recevons doivent correspondre à nos besoins ». 
À cela, Francoise Tragin, de la Direction Cohésion ressources Humaines Fer-
roviaire/Recrutement Évaluation et Conseil de la SNCF, confrme : « Nous re-
crutons près de 7000 alternants par an pour le Groupe SNCF avec une dominante 
pour les métiers techniques. 85% des jeunes formés dans ces métiers sont recrutés à 
l’issus de leur formation. En revanche, pour l’autre partie des alternants le recru-
tement ne s’élève qu’à 13% d’entre eux ». Cette nécessaire adéquation entre les 
offres des entreprises et les demandes des jeunes suppose une réfexion en amont 
de la part des étudiants et du système éducatif pour une orientation des jeunes 
au proft des métiers « en tension » mais également porteurs d’emploi.

Un public de 500 personnes, -  constitué de jeunes, d’enseignants et d’entreprise – s’est réuni dans l’hémicycle du CESE le 13 octobre pour le colloque AJE « Equation du futur : jeunes 
et emploi »

Clotilde Walter, 
Secrétaire d’État en charge 
de la Formation professionnelle 
et de l’Apprentissage, réafrme 
la volonté du gouvernement de 
revaloriser l’apprentissage
« Aujourd’hui tout le monde est convaincu par 
l’alternance et pourtant nous devons continuer 
de travailler sur son image et en rappeler les 
avantages auprès des jeunes et de leur famille.
-  L’alternance, formation gratuite, s’applique à 

tous les jeunes, quel que soit leur formation, y 
compris dans la fonction publique. 

-  Nous devons valoriser les parcours des apprentis 
et faire davantage savoir que 7 apprentis sur 10 
sont embauchés au bout des deux ans de leur 
parcours en entreprise. Cette formation permet 
donc aux jeunes d’accéder plus rapidement à 
l’emploi.

-  L’alternance permet aux jeunes de prendre 
« l’ascenseur social » notamment dans le 
secteur de l’artisanat où les chiffres montrent 
que 5 apprentis sur 10 créent ensuite leur propre 
entreprise.
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